
« Nous ne pouvons pas vivre plus 
de trois jours sans eau ! » Cette 
affirmation traduit un besoin vital 
et donc un droit fondamental, 
reconnu par le droit international. 
Or, aujourd’hui, alors que la France 
est la 8ème puissance mondiale, 
l’accès à ce bien commun est loin 
d’être satisfait. Plus d’un million 
de ménages ont des difficultés à 
payer leurs factures d’eau, comme 
le reste des charges, trop élevées 
par rapport à leurs revenus totaux. 
Aussi, des centaines de milliers de 
personnes sont privées d’accès 
à un réseau d’eau, à des toilettes 
ou à des douches. Pour pallier ce 
manque, nous avons sur notre 
arrondissement les seuls bains 
douches municipaux de la ville de 
Lyon. Ils se situent près du jardin de 
l’Oasis de Gerland et permettent un 
accueil inconditionnel et un accès 
gratuit à l’hygiène.

Parce qu’il nous faut aussi 
préserver l’eau, au regard 
du dérèglement climatique, 
et parce qu’il est impératif 
de permettre un accès 

inconditionnel à une eau potable de 
qualité pour toutes et tous, quelle 
que soit son revenu ou sa situation, 
nous avons acté, il y a un an le retour 
en régie publique de l’eau dans les 
59 communes de la Métropole de 
Lyon. 

Dans cette continuité, et à partir 
du 1er janvier 2025, la tarification 
solidaire de l’eau entrera en vigueur 
et les 12 premiers mètres cubes 
seront gratuits à l’ensemble des 
habitantes et habitants ! Nous 
sommes fiers et fières de notre 
service public !

en vue
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Une histoire au fil de l’eau

POUR UNE VILLE OÙ L’EAU S’INFILTRE
Au cours des siècles, à Lyon comme ailleurs en 
France, on a canalisé l’eau. Soit pour apporter 
l’eau potable ou l’eau d’arrosage, soit pour 
évacuer l’eau pluviale et les « eaux usées ». On 
a asséché les marais et bétonné les abords 
des fleuves. On a mis du bitume sur toutes 
les voiries. Aujourd’hui, la gestion de l’eau a 
changé. 
Les périodes de pluie sont plus rares et 
irrégulières. Les nappes où l’on va chercher 
l’eau potable s’assèchent. La ville subit la 
canicule l’été, la végétation souffre et peine à 
rafraîchir la ville. Il s’agit de retenir l’eau dans la 
ville en utilisant l’eau pluviale là où elle tombe 
pour qu’elle abreuve les arbres et leur permette 
d’effectuer cette fameuse évapotranspiration* 
qui rafraichit nos squares et nos rues. 
L’eau pluviale doit s’infiltrer pour qu’elle 
contribue à renforcer les nappes. C’est ce que 
l’on appelle restaurer le petit cycle de l’eau, en 
s’appuyant sur les concepts de « ville éponge », 
une ville qui infiltre l’eau au plus près, ou 
d’ « arbres de pluie », dont la plantation 
est pensée pour optimiser cette 
gestion de l’eau.  

C’est pour cela que dans tout 
l’arrondissement, on enlève du 
bitume, au pied des arbres existants 
ou lors de plantations en voirie, sur 
des placettes qui deviennent des lieux 
de fraîcheur, comme place Hevrin 
Khalaf, rue Lortet et bientôt tout au 
long de la Grande rue de la Guillotière. 
Le réaménagement des cours d’école 
comme à Marcel Pagnol ou la création 
de rues des enfants, rue Saint-Michel, rue 

Chevreul, rue Lieutenant-Colonel Girard et 
bientôt rue Cluzan, contribuent également à 
cette désimperméabilisation. Les nouveaux 
projets urbains de Gerland prennent également 
largement en compte ces besoins de surfaces 
importantes de pleine terre et végétalisée, 
que ce soit le long des voiries, comme rue 
des Girondins et avec la création de nouveaux 
espaces verts place Vaclav Havel, esplanade 
Toni Morrison ou le futur parc des Balançoires, 
bientôt situé sur la friche des anciennes 
halles Nexans. La construction de logements, 
comprend aussi la création d’espaces verts. 

Enfin, la plantation de vergers d’arrondissement 
chaque année permet l’ouverture de nouvelles 
zones perméables, comme place Jules Guesde 
et prochainement rue Ana Marly. Dans tous 
les squares et parcs existants, on plante, on 
débitume et on développe des mares dans les 
Parcs de Gerland et Blandan.
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Les toilettes publiques 
c’est pour toutes et tous

Parmi les nombreuses inégalités de genre 
dans l’espace public, figure celle de l’accès aux 
toilettes publiques. En effet, pour des questions 
de salubrité et de santé, les villes se dotent 
d’un réseau de toilettes. Malheureusement,  
celles-ci sont bien souvent réservées aux hommes 
puisqu’installées sous la forme d’urinoirs. 

En 2022, la Ville de Lyon a déployé 16 sanitaires 
hygiéniques et écologiques  : 7 réservés aux 
hommes, 7 réservés aux femmes et 2 autres sont 
adaptés au personnes à mobilité réduites.

Une enquête auprès des utilisateurs montre un 
taux de satisfaction global de 94 % chez les 
utilisateurs, et en particulier chez les femmes, qui 
ont été satisfaites de trouver des cabines qui leur 
sont réservées dans des zones stratégiques.

L’accès à l’eau, une histoire de dignité

* Évapotranspiration : transfert d’une quantité d’eau vers l’atmosphère, par l’évaporation au niveau du sol et par la 
transpiration des plantes.

L’histoire du 7e arrondissement est intimement liée à 
l’eau. Le quartier de la Guillotière s’est construit en bord 
de Rhône et s’est de nombreuses fois retrouvé sous l’eau. 
Le 31 mai 1856 a notamment marqué  la commune de la 
Guillotière puisque la crue du Rhône a provoqué la mort 
de 18 personnes : après un mois de mai particulièrement 
pluvieux, la digue de la Tête d’Or cède et une immense 
vague submerge la rive gauche du Rhône. L’empereur 
Napoléon III s’est même rendu sur place pour constater 
les dégâts. Des travaux de surélévation des quais pour 
mieux protéger le quartier auront lieu par la suite.
Aujourd’hui, la machecroûte (célèbre monstre dormant 
sous le pont de la Guillotière) est plus clémente, les crues 
se font plus rares.

Au sud, le quartier de Gerland n’est pas en reste puisqu’il 
s’est littéralement construit sur l’eau. Selon certains, le 
nom même du quartier serait issu « Ger  » (contraction 
de «  wasser  », eau en Allemand) et «  land  » (terre en 
Allemand). Il était constitué au début du 20e siècle de 
vastes marécages, asséchés au fil des années pour 
permettre l’implantation des industries.

Aujourd’hui, le lien du 7e avec l’eau est toujours fort, il 
accueille les seuls bains douches publics de la ville de 
Lyon, l’emblématique piscine du Rhône, ou encore le port 
Edouard Herriot, notre port fluvial méconnu du grand 
public.
Laissez-vous guider au fil de l’eau pour découvrir les 
perles de ce numéro aquatique.

AVEC LES LUNETTES DE GENRE 

Le petit cycle de l’eau

Pour aller plus loin :
www.grandlyon.com

Inondations dans le 7e arrondissement, rue Saint Jérôme, 
1944 – Ville de Lyon - Archives municipales

Fanny Dubot, Maire du 7e arrondissement
Bénédicte Pasiecznik, Adjointe à la nature en ville, la démocratie locale, 
la résilience et la prévention des risques
Aurélie Gries, Adjointe à la petite enfance, vie associative et promotion de la santé
Eugénie Wiber, Adjointe aux solidarités, à l’égalité des droits et au lien 
intergénérationnel



Votre  Mairie Accès aux droits – TZNR, qu’est-ce que c’est ?

  GERLAND
Les Fontaines de Gerland

Selon certains historiens, le mot Ger-
land signifie «terre de ruisseaux». 
En effet, à Gerland, que d’eau et 
d’inondations ! Jusqu’aux années 1950, 
presque chaque hiver, 
les eaux boueuses du 
Rhône se déversaient 
dans le quartier. 
Dans les usines, les 
ouvriers montaient 
les machines sur des 
cales. Pour aller au 
travail ou à l’école, 
des barques s’activaient dans les rues. 
Tous ces méfaits des eaux ont été 
consignés par le gerlandais René Ruel 
(1904-1987), bénévole à la Compagnie 
Marinière de Sauvetage de la Mouche 
fondée en 1907. Avec leurs cuissardes, 
leurs barques et des planches, ces 
sauveteurs volontaires avaient un grand 
sens de la solidarité.

Aujourd’hui, les inondations sont 
maîtrisées. Paradoxe : trois belles 
fontaines du quartier ne sont plus en 
eau depuis de nombreuses années. 
Les deux plus anciennes, vastes 
bassins ronds à sec, décorent le parvis 
de la Halle Tony-Garnier. Idem pour la 
fontaine située place de l’Ecole.  
Comment un quartier comptant 34 000 
habitants n’agrémente-t-il pas son 
paysage urbain de quelques belles 
fontaines ici ou là, à l’image des 

quartiers historiques de Lyon ? Serait-
ce incongru, que les deux centralités de 
Gerland soient dotées d’une fontaine 
chacune, modeste pourquoi pas, mais 
heureuse aux yeux : une première sur 
la place des Pavillons (au sud), une 
deuxième sur la place Vaclav Havel 

qui sera bientôt le 
nouveau cœur central 
de ce quartier ?

Chaque 22 mars, c’est 
la Journée mondiale 
de l’eau. Peut-on 
espérer l’inauguration 
d’une fontaine à 

Gerland, le 22 mars 2025, marquant 
ainsi le premier quart de siècle vers un 
mieux-vivre la ville ?

Paroles 
D’ENFANTS

[... ]

[... ]
Loïc Braud fait vivre la Piscine du Rhône

Responsable du Centre Nautique Tony Bertrand 
(CNTB) depuis quelques années, Loïc Braud 
nous raconte ce lieu emblématique de Lyon. 

Le CNTB a été construit en 1965 par l’architecte 
Alexandre Audouze-Tabourin, à l’origine pour la 
candidature de Lyon aux Jeux Olympiques d’été 
de 1968. D’où les quatre mâts reconnaissables 
depuis Fourvière qui devaient porter haut les 
drapeaux des JO. Après une réhabilitation 
complète en 2015 et 2016, il se dote d’innovants 
bassins en inox, d’un restaurant, d’une salle de 
conférence, d’un bassin ludique composé d’une 
rivière à contre-courant et divers jeux d’eau.
Une des spécificités du CNTB est 
l’autoproduction de javel par hydrolyse de sel. 
En chiffre, c’est 250kg de sel/jour ! Et grâce 
aux nouvelles installations, le bassin est filtré 
entièrement en seulement trois heures. Pas 
mal pour un équipement où passent près de 
270 000 personnes par an !

Ce « bassin nordique » en plein centre-ville 
permet de nager toute l’année, été comme 
hiver, au grand air avec une vue dégagée sur 
le Rhône et les plus beaux bâtiments qui font 
l’architecture de la ville de Lyon ! Une équipe 
de seize agents techniques et quatre maîtres-
nageurs secouristes intervient sur le CNTB. 
Celui-ci accueille également des événements 
forts de la vie lyonnaise. On pourra citer Nuits 

Sonores, l’équipe du LOU Rugby pour une 
session «  hors les murs » et les vœux de la 
Maire du 7e en ce début d’année.

Et pour répondre aux fortes chaleurs de plus 
en plus fréquentes, une ouverture précoce des 
deux bassins est prévue sur certains week-ends 
et jours fériés dès le mois de mai. Le CNTB sera 
également plus ombragé grâce à l’implantation 
d’une «zone verte» obtenue grâce à la première 
édition du Budget participatif. 

Jetez-vous à l’eau !

Au sud de l’arrondissement, le Rhône 
entre dans la ville depuis la construction 
du port de Lyon à partir de 1935. Les lieux 
ont été transformés au fil des années 
mais la vocation du port reste la même : 
permettre le chargement et déchargement 
de marchandises ayant pour origine ou 
destination l’agglomération. Cette zone est 
fermée au public pour des raisons de sécurité 
mais on vous emmène y faire un tour ! 
Le port de Lyon se divise en trois zones. 

La première est dédiée aux 
activités « de vrac  », on y trouve 
des entreprises qui reçoivent ou 
expédient des marchandises 

non emballées. Granulats, déchets, céréales, 
pièces de métal… tous ces produits peuvent 
passer du fleuve ou du train à la terre ferme 
(et inversement) grâce à des grues et autres 
tapis roulants.

La seconde zone est celle des 
conteneurs, grosses boîtes 
métalliques permettant de 
transporter des marchandises 

diverses et variées : nourriture, liquides, 
meubles, plantes, produits chimiques… On 
la voit de loin avec ses hauts portiques qui 
permettent de charger et décharger les 
conteneurs. Au-delà des quais, la zone des 
conteneurs (qu’on appelle aussi le terminal 
conteneur) est un vaste espace où les boîtes 
sont empilées et stockées en attendant d’être 
acheminées vers la prochaine étape de leur 
voyage.

La dernière zone du port se 
caractérise par la présence de 
grosses cuves blanches. C’est un 

espace de stockage pour les hydrocarbures, 
elles arrivent principalement en oléoducs 

(tuyaux souterrain) depuis le port de Fos-
sur-Mer. 
Depuis le port, les hydrocarbures partent 
alimenter les stations-service de toute 
l’agglomération lyonnaise.

Le port est très important pour le 
fonctionnement de la ville de Lyon et au-
delà. Il doit permettre aux entreprises 
d’adapter leurs chaînes de transport au 
réchauffement climatique, en utilisant 
davantage le transport fluvial et ferroviaire 
et des véhicules moins polluants par 
exemple. Pour ce faire, une station-service 
propose de faire le plein en électricité, en 
gaz et même en hydrogène. Il y a aussi 
un bateau qui part tous les jours livrer des 
commerces en centre-ville !

Ils et elles font le 7e

Au bout du 7e, le port

en immersion

Fontaine de la place de l’école
©Bernard Pillet

PAROLE AUX CONSEILS
De quartier

En 2022, pour la 1ère édition du 
festival « Entre Rhône et Saône », la 
MJC Jean Macé et le collectif d’artistes 
brésiliens LAMPROD ont travaillé avec les enfants du 
périscolaire de l’école Marc Bloch sur la création d’un conte 
musical participatif sur le thème de l’eau.

Le projet « L’eau : Source de Vie » avait pour objectif 
de créer ensemble, artistes, enfants et habitants, une 
mythologie artistique, un récit sous forme de collage, 
pour sensibiliser aux enjeux écologiques.

Paroles d’enfants du périscolaire de l’école Marc Bloch  :

DEPUIS CET ÉVÉNEMENT, MAINTENANT ON COUPE VITE L’EAU DU ROBINET. 
NOUS AVONS ADORÉ ÊTRE INTERVIEWÉS PAR LA TÉLÉ, C’ÉTAIT LA PREMIÈRE 
FOIS DE NOTRE VIE. C’ÉTAIT TROP COOL D’ÊTRE SUR SCÈNE ET ON A PU 
RENTRER DANS L’HÔTEL DE VILLE, C’ÉTAIT TROP BEAU .

«

»

On évalue le taux de non-recours aux 
aides et prestations sociales à 34 % pour 
le revenu de solidarité active (RSA), 50 % 
pour le minimum vieillesse (ASPA) ou 
encore 32 % pour la complémentaire santé 
solidaire gratuite (CSS) ou le chômage.
Les causes : complexité du système et 
manque d’information qui mettent les 
habitants en situation de précarité ou de 
pauvreté.
Pour faire progresser l’accès aux droits, 
un programme d’expérimentation 

«Territoires zéro non-recours» (TNZR) 
sur 39 territoires et pendant 3 ans est 
accompagné de financements de l’Etat. 
La Mairie du 7e  arrondissement en fait 
partie.
Cette démarche repose sur un travail 
de coordination des différents acteurs 
(collectivités, associations, sécurité 
sociale, bailleurs sociaux, etc.), pour 
repérer, informer et accompagner les 
personnes dans leurs droits (RSA, 
prime d’activité, chèque énergie, aides 

personnalisées au logement (APL) ainsi 
qu’aux services publics y compris la 
culture).
L’enjeu est d’organiser les acteurs pour 
«  aller vers » les personnes les plus 
éloignées des institutions, c’est-à-dire 
sortir d’une logique de guichet (qui 
suppose que les habitants connaissent 
leurs droits et sachent où se rendre) pour 
aller au-devant de leurs demandes. 
En lien avec ce projet, la Mairie du 7e 

accueillera des permanences d’écrivains 

publics et numériques dont la mission est 
d’accompagner les habitants dans leurs 
démarches administratives et e-services 
(internet). Elles seront mises en place 
progressivement dans le 7e au cours de 
l’année 2024.

Enfin, plusieurs permanences pour vous 
accompagner gratuitement existent 
déjà en mairie du 7e : avocat, médiation, 
femmes victimes de violence, conciliation :  
+ d’infos sur mairie7lyon.fr

Le conseil de quartier Gerland

le saviez-vous

Au port, toutes les rues portent 
le nom de villes portuaires 
desservies depuis le port de Lyon !

©
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Edouard 
Herriot 

Loïc Braud, responsable du CNTB

 Lamprod et les enfants devant l’école Marc Bloch, lors de l’inauguration de la rue des enfants en 2022. 
©MJC Jean Macé



Face au réchauffement climatique, de 
nombreuses communautés rurales 
rencontrent des difficultés à accéder aux 
ressources naturelles qui se raréfient. 
L’association Agronomes et Vétérinaires 
Sans Frontières (AVSF) accompagne les 
organisations paysannes à obtenir ou 
conserver des droits d’accès à l’eau de 
manière équitable, tout en s’adaptant à 
ces changements.

AVSF est née il y a plus de 40 ans au 
cœur du 7e arrondissement de Lyon. 
L’association compte aujourd’hui 300 
membres, basés à Lyon, Paris mais 
également déployés dans plus d’une 
vingtaine de pays en développement. Elle 
est essentiellement présente en Afrique 
de l’Ouest, en Asie du Sud et en Outre 
Atlantique.
Carline Mainenti, responsable plaidoyer 
d’AVSF, nous explique plus en détails les 
enjeux auxquels doit faire face l’ONG 
et les missions mises en place pour y 
répondre. 

Les actions d’AVSF sont diverses. 
L’association aide notamment à la 
construction de filières agricoles locales 
équitables et plus durables. Elle suit les 
paysans de la production agricole jusqu’à 
la commercialisation du produit, sur des 
marchés locaux mais aussi des filières 
d’exportation équitable.

L’association accompagne également 
les éleveurs dans la gestion de leurs 
troupeaux en s’adaptant aux changements 
climatiques, notamment via la démarche 
« One Health », consistant à lier la santé 
animale, humaine et environnementale. 
Depuis plusieurs années, AVSF est 
témoin de la raréfaction de la ressource 
en eau, de la pression et des tensions 
de plus en plus fortes entre les usagers. 
L’association aide donc à la concertation 
entre agriculteurs pour un meilleur partage 
des ressources et des terres. Mais elle 
accompagne également législativement 
les communautés rurales pour qu’elles 
obtiennent des droits d’accès aux 

ressources naturelles. Elle les aide à 
devenir mieux organisées et plus fortes, 
face à des acteurs plus puissants qui ont 
le monopole. 
Alors que le réchauffement climatique 
se renforce d’années en années, AVSF 
continue de lutter pour un monde agricole 
plus juste et équitable !

https://www.avsf.org

Carline Mainenti, de l’association Agronomes 
et Vétérinaires Sans Frontières (AVSF)

Rédactrice en chef
et Directrice Artistique
Laure Pannetier
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2,2 milliards de personnes vivent sans 
accès à de l’eau salubre dans le monde. 
Avec une raréfaction de l’eau (baisse 
de 30% prévue dès 2025 du débit du 
Rhône qui alimente la métropole à 95%),  
la Journée mondiale de l’eau, qui a lieu 
le 22 mars depuis 1993, nous rappelle 
l’importance de l’eau et le besoin de la 
préserver.

Comment faire pour réduire  
sa consommation d’eau ?

Pour nos équipements du quotidien :

•  Entretenir régulièrement ses appareils, 
repérer les fuites des douches et toilettes

•   Installer des mousseurs / réducteurs pour 
faire jusqu’à 50 % d’économie (à partir de 
2€ dans les magasins de bricolage) 

•  Acheter de l’électroménager
   reconditionné ou économe en eau

Dans nos comportements :

•  Éviter d’acheter des vêtements neufs 
trop souvent, privilégier la seconde main

•  Réduire le temps passé sous la douche : 
4 minutes sous la douche, c’est déjà 64 
litres d’eau. Pour un bain on peut monter 
à 200 litres !

•  Privilégier la nourriture végétale à la 
nourriture animale qui nécessite plus 
d’eau

•  Installer l’application Ecolyo de la 
Métropole de Lyon qui 
permet aux personnes 
équipées de compteurs 

connectés de suivre leurs 
consommations d’eau, de gaz 

et d’électricité et d’agir pour 
les réduire.

•  + de bonnes pratiques sur  : 
agirpourlatransition.ademe.fr

INFOS PRATIQUES

EXPRESSION DES GROUPES POLITIQUES

mairie7.lyon.fr 
mairie7.messagerie@mairie-lyon.fr
04 72 73 68 00
Retrouvez-nous sur les réseaux 
sociaux avec Mairie7Lyon !

Le Journal du 7 est édité par la Mairie 
du 7e arrondissement de Lyon.

Apparus au début du 20e siècle 
avec le développement du modèle 
hygiéniste, les bains douches ont 
permis de répondre aux enjeux de santé 
publique de l’époque, donnant accès 
à des douches, sanitaires et laveries 
publiques. 
Entre les années 1930 et le début des 
années 1980, Lyon a compté jusqu’à 
sept établissements dans différents 
arrondissements et notamment en 
proximité des quartiers ouvriers. 
Avec le déploiement de l’accès à l’eau 
courante et l’aménagement de salles de 
bains individuelles dans les logements, 
les bains douches ont accueilli de plus 
en plus de personnes en situation de 
grande précarité.
La fréquentation déclinante et la 
dégradation des équipements faisant, 
les choix politiques se sont orientés 
vers une fermeture progressive des 
établissements - et ce malgré les 
mobilisations citoyennes notamment 
lors de la fermeture des bains douches 
Flesselles (1er arrondissement) en 
2016– les bains douches de Gerland 

(Delessert), étant ainsi les derniers de 
Lyon. 
Maintenir un service public d’accès 
inconditionnel à l’hygiène est un 
enjeu majeur de politique publique. 
En 2022, des travaux ont d’ailleurs été 
réalisés afin de rendre l’établissement 
entièrement accessible aux personnes 
aux personnes en situation de handicap. 
L’occasion également de diversifier les 
services proposés au sein des bains-
douches : laverie, coiffeur solidaire, 
ateliers bien-être, … 

Au-delà d’un service public de l’hygiène, 
les bains douches sont un véritable 
lieu de ressources, d’expression 
des solidarités et de lien social. En 
témoigne le personnel du CCAS chargé 
de la gestion de cet équipement, qui 
chaque jour accueille et oriente plus de 
200 usagères et usagers, l’association 
les Dames de Gerland qui oriente des 
personnes du quartier dans le besoin 
vers les bains-douches ou encore 
LALCA qui documente la vie quotidienne 
des bains-douches. 

Bains douches Delessert
  13 rue Benjamin Delessert, 
Lyon 7e

 04 78 72 69 01
 Lundi au vendredi : 7h30 - 17h30

Podcast réalisé par LALCA :
https://audioblog.arteradio.com/
blog/149925/podcast/194519/des-
bains-douches-et-le-monde

 Dames de Gerland 

Les bains douches Delessert
7 une sacrée 

histoire ! 

MAJORITÉ 

Les écologistes
Nous avons collectivement pris conscience ces 
dernières années de l’importance de la ressource en 
eaux et du besoin impératif de mieux la gérer et de la 
préserver. Cela est particulièrement le cas dans les 
projets d’aménagement de voirie et d’espaces publics, 
où la meilleure prise en compte de l’eau se combine 
avec l’indispensable végétalisation de la ville pour lutter 
contre les îlots de chaleur et faire face au dérèglement 
climatique, ses canicules et ses périodes de sécheresse.

La création de bandes plantées larges et continues 
dans les rues, permet de planter des arbres et des 
végétaux apportant ombrage et fraîcheur, mais aussi 
de créer de véritables ouvrages d’infiltration des eaux 
pluviales pour à la fois arroser les plantations ainsi que 
permettre à l’eau d’atteindre naturellement les sols.

Pendant trop longtemps la ville a été rendue imperméable 
à l’eau, avec un principe du « tout tuyau » pour la 
rediriger vers les égouts en surchargeant inutilement le 
réseau d’assainissement et en risquant débordements 
et inondations, plutôt que de chercher à respecter son 
cycle naturel. Heureusement de nombreux dispositifs 

innovants sont mis en place par la Ville et la Métropole 
de Lyon pour aller vers une déconnexion totale des 
eaux pluviales et du réseau d’assainissement. C’est 
particulièrement le cas des « arbres de pluie », avec 
des fosses de plantation pensées et dimensionnées 
pour mieux recueillir les eaux de ruissellement, grâce à 
des bordures interrompues et à une fosse en forme de 
cuvette. Nous continuons notre travail pour améliorer la 
gestion et l’accès à l’eau !

LA GAUCHE LYONNAISE
Tribune non parvenue

LYON EN COMMUN

Fiers de notre service public
L’eau est un bien commun fondamental. Notre exécutif 
à la Métropole de Lyon a assuré sa reprise en régie 
publique sous ce mandat et déploie désormais une 
tarification sociale et écologique, dont la gratuité des 
premiers m3 d’eau pour un accès universel. Fiers de 
notre service public !

https://lyonencommun-elus.fr
laurent.bosetti@mairie-lyon.fr 
aurelie.gries@mairie-lyon.fr

OPPOSITION

DROITE, CENTRE ET INDEPENDANTS
Tribune non parvenue 

PROGRESSISTES ET RÉPUBLICAINS
Au service des habitants du 7e

Pour des propositions constructives, au service des 
habitants, pour améliorer votre quotidien et votre 
cadre de vie, le groupe des élus progressistes est à 
votre disposition pour échanger sur les projets de 
l’arrondissement. N’hésitez pas à prendre contact avec 
nous.

Sarah Peillon - sarah.peillon@mairie-lyon.fr

POUR LYON  
Tribune non parvenue

Les bons gestes
pour un bien commun

©AVSF

Bains douches Delessert



Découvrez à chaque numéro une illustration "carte blanche" par un artiste lyonnais ou une artiste lyonnaise.


